
 

 

 

Dimanche 19 Juillet 

16ème Dimanche du Temps Ordinaire 

 

Lecture du livre de la Sagesse (Sg 12, 13.16-19) 

 

Il n’y a pas d’autre dieu que toi, qui prenne soin de toute chose : tu montres ainsi que tes 

jugements ne sont pas injustes. Ta force est à l’origine de ta justice, et ta domination sur toute 

chose te permet d’épargner toute chose. Tu montres ta force si l’on ne croit pas à la plénitude de 

ta puissance, et ceux qui la bravent sciemment, tu les réprimes. Mais toi qui disposes de la 

force, tu juges avec indulgence, tu nous gouvernes avec beaucoup de ménagement, car tu n’as 

qu’à vouloir pour exercer ta puissance. Par ton exemple tu as enseigné à ton peuple que le juste 

doit être humain ; à tes fils tu as donné une belle espérance : après la faute tu accordes la 

conversion. 
 

Psaume 85 : L’amour du Seigneur, à jamais je le chante et sa fidélité d’âge en âge. 
 

1-Toi qui es bon et qui pardonnes, 

plein d’amour pour tous ceux qui 

t’appellent, écoute ma prière, Seigneur, 

entends ma voix qui te supplie. R/ 
 

2-Toutes les nations, que tu as faites, 

viendront se prosterner devant toi, 

car tu es grand et tu fais des merveilles, 

toi, Dieu, le seul. R/ 
 

3-Toi, Seigneur, Dieu de tendresse et de 

pitié, lent à la colère, plein d’amour et de 

vérité ! Regarde vers moi, prends pitié de 

moi. R/ 

Lecture de la lettre de saint Paul Apôtre aux Romains (Rm 8, 26-27) 

Frères, l’Esprit Saint vient au secours de notre faiblesse, car nous ne savons pas prier comme il 

faut. L’Esprit lui-même intercède pour nous par des gémissements inexprimables. Et Dieu, qui 

scrute les cœurs, connaît les intentions de l’Esprit puisque c’est selon Dieu que l’Esprit 

intercède pour les fidèles. 

 
 

ACCLAMATION DE L’EVANGILE 

Alleluia ! Alleluia ! Alleluia ! 

Tu es béni, Père, Seigneur du ciel et de la terre, tu as révélé aux tout-petits les mystères du 

Royaume ! (cf. Mt 11, 25) 
 

 

Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (Mt 13, 24-43)  

En ce temps-là, Jésus proposa cette parabole à la foule : « Le royaume des Cieux est 

comparable à un homme qui a semé du bon grain dans son champ. Or, pendant que les gens 

dormaient, son ennemi survint ; il sema de l’ivraie au milieu du blé et s’en alla. Quand la tige 

poussa et produisit l’épi, alors l’ivraie apparut aussi. Les serviteurs du maître vinrent lui dire : 

‘Seigneur, n’est-ce pas du bon grain que tu as semé dans ton champ ? D’où vient donc qu’il y a 

de l’ivraie ?’ Il leur dit : ‘C’est un ennemi qui a fait cela.’ Les serviteurs lui disent : ‘Veux-tu 

donc que nous allions l’enlever ?’ Il répond : ‘Non, en enlevant l’ivraie, vous risquez d’arracher 

le blé en même temps. Laissez-les pousser ensemble jusqu’à la moisson ; et, au temps de la 

moisson, je dirai aux moissonneurs : Enlevez d’abord l’ivraie, liez-la en bottes pour la brûler ; 



quant au blé, ramassez-le pour le rentrer dans mon grenier.’ » Il leur proposa une autre 

parabole : « Le royaume des Cieux est comparable à une graine de moutarde qu’un homme a 

prise et qu’il a semée dans son champ. C’est la plus petite de toutes les semences, mais, quand 

elle a poussé, elle dépasse les autres plantes potagères et devient un arbre, si bien que les 

oiseaux du ciel viennent et font leurs nids dans ses branches. » Il leur dit une autre parabole : 

« Le royaume des Cieux est comparable au levain qu’une femme a pris et qu’elle a enfoui dans 

trois mesures de farine, jusqu’à ce que toute la pâte ait levé. » Tout cela, Jésus le dit aux foules 

en paraboles, et il ne leur disait rien sans parabole, accomplissant ainsi la parole du prophète : 

J’ouvrirai la bouche pour des paraboles, je publierai ce qui fut caché depuis la fondation du 

monde. Alors, laissant les foules, il vint à la maison. Ses disciples s’approchèrent et lui dirent : 

« Explique-nous clairement la parabole de l’ivraie dans le champ. » Il leur répondit : « Celui 

qui sème le bon grain, c’est le Fils de l’homme ; le champ, c’est le monde ; le bon grain, ce sont 

les fils du Royaume ; l’ivraie, ce sont les fils du Mauvais. L’ennemi qui l’a semée, c’est le 

diable ; la moisson, c’est la fin du monde ; les moissonneurs, ce sont les anges. De même que 

l’on enlève l’ivraie pour la jeter au feu, ainsi en sera-t-il à la fin du monde. Le Fils de l’homme 

enverra ses anges, et ils enlèveront de son Royaume toutes les causes de chute et ceux qui font 

le mal ; ils les jetteront dans la fournaise : là, il y aura des pleurs et des grincements de dents. 

Alors les justes resplendiront comme le soleil dans le royaume de leur Père. Celui qui a des 

oreilles, qu’il entende ! » 
 

************* 

 

MESSES EN SEMAINE 
 

Attention aux changements d’horaire et de lieux 
 

Mardi 21 juillet: Le Teich   Mercredi 22 juillet: Biganos    

18h30 : adoration-confessions   18h30 : adoration-confessions    

19h : messe      19h : messe     
 

Jeudi 23 juillet: Gujan-Mestras   Vendredi 24 juillet: Mios 

18h30 : adoration-confessions   18h30 : adoration-confessions 

19h : messe      19h : messe 
 

 

MESSES DOMINICALES: 

Samedi : 18h30 Le Teich (église Saint André)     

Dimanche :   9h00 La Hume (chapelle Notre-Dame du Bon Accueil) 

    10h30 Gujan-Mestras (église Saint Maurice) 

 

MARIAGES : Stéphane Raffaud et Odile Robin, le 13 juillet à Gujan-Mestras. Arnaud Pereira 

et Mathilde Mora le 18 juillet au Teich. 

OBSEQUES : Jean-Jacques Baché le 16 juillet,  

BAPTEMES : Anaë PAUVERT le 19 juillet à Gujan-Mestras. 
 

LE COIN SPI 
 

Tout au long de l’été, nous vous proposons cette année la lecture de différents passages d’un 

texte du Pape François intitulé : « la joie de l’Evangile » Bonne lecture et bon été ! 
 

Quelques défis du monde actuel 



(…) On doit louer les succès qui contribuent au bien-être des personnes, par exemple dans le 

cadre de la santé, de l’éducation et de la communication. Nous ne pouvons cependant pas 

oublier que la plus grande partie des hommes et des femmes de notre temps vivent une précarité 

quotidienne, aux conséquences funestes. Certaines pathologies augmentent. La crainte et la 

désespérance s’emparent du cœur de nombreuses personnes, jusque dans les pays dits riches. 

Fréquemment, la joie de vivre s’éteint, le manque de respect et la violence augmentent, la 

disparité sociale devient toujours plus évidente. 

(…) De même que le commandement de “ne pas tuer” pose une limite claire pour assurer la 

valeur de la vie humaine, aujourd’hui, nous devons dire “non à une économie de l’exclusion et 

de la disparité sociale”. Une telle économie tue. Il n’est pas possible que le fait qu’une personne 

âgée réduite à vivre dans la rue, meure de froid ne soit pas une nouvelle, tandis que la baisse de 

deux points en bourse en soit une. Voilà l’exclusion. On ne peut plus tolérer le fait que la 

nourriture se jette, quand il y a des personnes qui souffrent de la faim. (…) 

On a développé une mondialisation de l’indifférence. (…) 

Non à l’argent qui gouverne au lieu de servir. En ce sens, j’exhorte les experts financiers et les 

gouvernants des différents pays à considérer les paroles d’un sage de l’antiquité : « Ne pas faire 

participer les pauvres à ses propres biens, c’est les voler et leur enlever la vie. Ce ne sont pas 

nos biens que nous détenons, mais les leurs ». (…) 

Le Pape aime tout le monde, riches et pauvres, mais il a le devoir, au nom du Christ, de rappeler 

que les riches doivent aider les pauvres, les respecter et les promouvoir. Je vous exhorte à 

la solidarité désintéressée et à un retour de l’économie et de la finance à une éthique en faveur 

de l’être humain. (…) Les mécanismes de l’économie actuelle promeuvent une exagération de 

la consommation, mais il résulte que l’esprit de consommation effréné, uni à la disparité 

sociale, dégrade doublement le tissu social. (…) 

La famille traverse une crise culturelle profonde, comme toutes les communautés et les liens 

sociaux. Dans le cas de la famille, la fragilité des liens devient particulièrement grave parce 

qu’il s’agit de la cellule fondamentale de la société, du lieu où l’on apprend à vivre ensemble 

dans la différence et à appartenir aux autres et où les parents transmettent la foi aux enfants. 

Le mariage tend à être vu comme une simple forme de gratification affective qui peut se 

constituer de n’importe quelle façon et se modifier selon la sensibilité de chacun. Mais la 

contribution indispensable du mariage à la société dépasse le niveau de l’émotivité et des 

nécessités contingentes du couple. Comme l’enseignent les évêques français, elle ne naît pas « 

du sentiment amoureux, par définition éphémère, mais de la profondeur de l’engagement pris 

par les époux qui acceptent d’entrer dans une union de vie totale ». (…) 

Il ne faut pas oublier que la ville est un milieu multiculturel. (…) Des formes culturelles variées 

cohabitent de fait, mais exercent souvent des pratiques de ségrégation et de violence. 

L’Église est appelée à se mettre au service d’un dialogue difficile. (…) 

Nous ne pouvons ignorer que dans les villes le trafic de drogue et de personnes, l’abus et 

l’exploitation de mineurs, l’abandon des personnes âgées et malades, diverses formes de 

corruption et de criminalité augmentent facilement. En même temps, ce qui pourrait être un 

précieux espace de rencontre et de solidarité, se transforme souvent en lieu de fuite et de 

méfiance réciproque. Les maisons et les quartiers se construisent davantage pour isoler et 

protéger que pour relier et intégrer. La proclamation de l’Évangile sera une base pour rétablir la 

dignité de la vie humaine dans ces contextes, parce que Jésus veut répandre dans les villes la 

vie en abondance (cf. Jn 10, 10). (…) 

____________________________________________________________________________ 
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Accueil au secrétariat les Lundi de 10h à 12h et Vendredi de 16h à 18h.  
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